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LES ÉVÉNEMENTS D'ORIENT
et la retraite hellénique en Anatolie

Londres, lO (Leafield Press).
Le fait prédominant de la si-

tuation actuelle en Asie-Mi-

neuve, dit le *Moming Post>

est la décision prise par
le cabinet britannique est

de chercher par fous les

moyens en son pouvoir, à fi-

miter les négociations entre la
Grèce et la Turquie, unique-
suent à l'Asie-Mineure, en re-

mettant à plus tard la solution
du problème des Détroits. SI

ajoute : *Les vues du gourer
nement britannique sur la

question de lapaix, entre les

Alliés et la Turquie, ne sont

en aucune façon,affectées par
la nouvelle situation militaire

résultée des hostilités gréco-
turpues. Mien ne sera toléré

qui puisse porter atteinte à la

liberté des Détroits, qui fut
un de nos objectifs dans la «fer-

nière guerre avec la Turquie.»

L'occupation de Smyrne
Paris, 10. T. H. R. — L'agence

Havas télégraphie :

Le ministre de la marine an-

nonce que la deuxième division
turque sous le commandement du
Zéki b?y occupa Smyrne sans in-
cident.

Les troupes kémalistes ont fait
preuve de la plus pai faite cor-

rection.
Athè tes, 10. T.H R — M. Théo-

tokis, de retour de Smyane, an-

nonce que l'évacuation de la ville
par les Grecs est terminée.

*

* *

tondras, 10 T. 11 R. — Sur la de-

mande du gouvernement grec, les alliét

ont autorisé Lins représentant, * Smyrne
à faciliter la reddition de la ville anx

Turos Ils accpp èrent cette proposition
en vue de prévenir la calamité d'une
bataille dans la ville même de Smyrne.
Moustepha Kémal pacha a accepté

d'entamer des pourparlers à cet effet avec

les d dégués des consn's a Liés à Smyrne
Apparemment, l'évacuation militaire

grecque a été complétée quant que l'ar

Щnée turque, précédée par des détache

ments de cavalerie, entra dans la viile.

Tout ce. qu'il, y avait de disponible
dans les dépôts sanitaires anglais, ainsi

que les tentes et les habillements, a été

mis à la disposition des réfugiés grecs
nécessiteuxr.

Le Sunday Observer attire l'attention

sur la signification du message de Te

merciemenls que le gouvernement kè

malisle a adressé au gouvernement bol

chevik de Moscou,

Moustafa Kémal à CordeИо
C'est à Coddeiio où s'était ins-

tallé le roi de Grèce, que sera ac-

cueilli Moustafa Kémai à sou en

trée prochaine dans la ville dt

Smyrne.
La situation en Grèce

9.000 hommes débarqués au Pirée

Aihènes, 10. T JH R—L'Agence Bavas
mande : M. Calophéropoaies renonça à

former le cab net.
Le roi manda M. Trisnctephilrcos.

Athènes, 10 T.H.R — En raison
de la situation actuelle et de l'hos-
iilitè déclarée des ligueurs constan-
tiniens qui précon sent la formation
d'un ministère Mélaxas que les vé-

nizélistes et les autres partis consi-
dèrent comme une dictature miii-
luire, M. Caloghèropoalos renonça
ci dénouer le crise.

Les premiers transports rame-

nanl les troupes grecques environ
9 000 hommes, venant de Smyrne,
arrivèrent au Pir'e. Aussitôt arri-
vés Us furent envoyés dans leurs
foyers

Le mécontentement des foldats
grecs évacués est grand. Certains
ont pu arriver ci Athènes et se pro-

mènent dans les rues en injuriant le
roi. L'intention du gouvernement
était de les débarquer dans les iles
de l Ar- hipel, mais les soldats au-

raient exigé de débarquer au Pirée,
Certains milieux politiques coin-

mencent ci agiter la question de la

déposition du roi Constantin.
Athènes regorge de blessés et de

réfugiés provenant de ГAsie-Mi-
mure. On constante en Bourse une

forte baisse générale sur toutes les
valeurs.

Un message du roi Constantin

Athènes, 10. T.H.R. — Le roi adressa
aa peuple grec un message où il déclaré

que le récent ma'h -ur ne diminue pas
la valeur de l'armée grecque durant dix

en-if es victorieuses et qui co't supporter
ce ma heur courageusement, patiemment.
Le message ajoute que le roi agira comme

le permet la Constitution, comme les in-

térôts de la nation l'imposent.
Voici la texte de ce message ;

Au peuple grec.
Notre glorieuse patrie traverse une

douloureuse épreuve. Peuple tu as tou-

jours fait montre de philopatrie, de

sagesse et de courage Notre armée hé-

ro'ïque avec ses étendards victorieux

pendant dix ans, combattant pour la li-

berté, a subi un malheur qui n'est pas
rare dans les armées longtemps sur

pied de guerre.
Mais ce malheur imprévu, dont fut

surpris même l'ennemi, ne diminue pas
la vaillance et la gloire de nos troupes
Il nous faut au contraire le supporter

avec résignation et hauteur d'âme

comme il convient à .... peuple patriote
et brave.

Nous avons offert, nation petite mais

généreuse, d inapréciables services par
nos luttes à nos frères de race comme

à la civilisation. Noire héroïsme et no-

tre abnégation feront l'admiration des

générations à venir

En tant que roi je ferai tout ce que
la constitution me commande et tous

ce que tes intérêts du pays m'imposent.
J'attends avec confiance que lu prouves
tes vertus bien connues de patriotisme et

de concorde. Unissons-nous tous tt obéis-
sons aux dirigeants С est là notre de-
voir.

C^nsbritln R.

Déclarations de Hadjianesti
Athènes, 9. T.H.R. — Les jour-

iiaux publient les déclarations de
Гех-généralisme Hadjianesti arrivé
à Athènes, se plaignant que ses

conseils ne ftireat pas écoutés.

Opinion de Sa Presse
PRESSE ARMENIENNE
Du G&ucasé à l'Egée

Le Djagadamard estime que la
clause au 26 mars prévoyant «l'in-
iégrité de la souveraineté turque
de la Méditerranée jusqu'aux dé
troits et Jusqu'à la mer Noire et
d( s ftO' tièf es du Caucase, de la
Perse et de la Mésopotamie jus-
qu'au lit oral de l'Egée» s'est reali-
see, ne fut-ce qu'au point de vue

militaire.
Notre confrère insiste à nouveau

sur la nécessité, pour les aidés, de
protéger 1-s populations с rétien-
nés terrifiees qui se chiffrent à un

million.
Des publications psraciéristiqnes à

Londres, voire même à Paris, s'énoncent
ainsi : «Si les alliés ne peuvent pas pro
téger ces populations chrétiennes en

Anatolie, i s doivent chercher pour e-Ib s

un refuge et la Thrace est leur re fuge
naturel Les amis d'Angora peuveuf exiger
que la Thraoe soii comme Smyrne cédée
aux Turcs

Mais les. kémalistes ne peuvent pas
obl'ger les puissances à la cession ds ia

Th ace.» Une antre qees-ioa surgit à
cette occasion : l'attitude de la Boums-
nie et de la Sei bie. Si la souveraineté

turque es-, retab ie survie littoral euro- ,

péen, d'autres complications dont la i

maîtresse des territoires qu'elle a oecu-

pés par les armes, mais el e ne sera pas
absolument indépendante pour diriger le

sort définitif de la reg.on de Smyrne.
Cette questiou aussi sera discutée autour

du tapis vert. Eile sera très probablement
réglée comme ie proposaient les Tut es

eux-mè.nes avant leur dernière victoire.

Qjant à la Thrace, il y avait bien dms

le projet du 26 mars une clause concer-

aant sa cession à la Turquie avec une

frontière limitée. Non seulement la clair-

voyance politique, mais encore le souci

des populations chrétiennes réfugiées
doivent jouer un rôle dans le sort de

cette contrés
La victoire kémal ste ne saurait fermer

toutes les voies. Au-dessus des gloires
militaires il y a le droit des peuples à

nne existence libie, d oit encore plus sa-

cré et puissant «Le droit de mon sabre?

invoqué par les Turcs a souveat fait bril-

1er l'étode de l'Empire ot'onan, mais il

Le nouveau Décret-loi
sur les loyers est sanctionné

Voici le texte du nouveau Décret-loi qui
a paru avant-hier dans le journal officiel

Art. 1.— Les dispositions du Décret
du 14 décembre 1336, relatif â la loca-
bon des propriétés bâties et des terraios

assimilés, sont maintenues, dans les con-

ditioas ci-dessous, pour un an à partir du
17 décembre 1338, date à ^laquelle le sus-

dit Décret cesse d'être applicable.
Art, 2 — Pour les immeubles actuel-

lement occupés sans contrat et sans que
le loyer déterminé par le susdit Décret
ait été déposé au no ariat, le loyer ne peut
être augmenté que dans la proportion de
trois fois par lee » habitations et des six

fois pour les locaux à usage commercial,
des montants indiqués à l'article premier
du susdit Décret.
Art. 3. — Les lieux loués par un con-

trat contenant un loyer inférieur aux aug-
mentations fixées à l'article précédent
seront soumis aux dispositions du dit ar-
tîcle à partir de l'expiration du contrat.
Ce contrat restera donc en vigueur jus-

n'a pu en maintenir lémai ju^q i au bout. | qu'à la date de son expiration.
Les dirigeants kemaûstes doivent mo-i Art. 4.— Sur le recours des intéressés

difier leur vu?s et s'accomoder des exi-f
gences nouvelles afin de mettre en va- '

leur leur victoire. Dne souveraineté s'é-jj
contre les contrats énonçant une augrnen-
tation de loyer supérieure a celle admise

, , par ie Décret du 14 décembre 1336, les
tendant du Caucase à 1 Kgее n est pas ? tribunaux prononceront la réduction du

. j loyer, à partir du recours, à la propor-
tion indiquée dans le susdit décret, et

très différente de celle d'autan qui abou-
lissait au Danube mais qui aboutit aussi
au chaos actuel.

PRESSE TURQUE
Le dernier mot au vainqueur!
Le Tevhidi-Efkiar fulmine con-i

с

kéma-
s'exprime ainsi :

cela queiie que soit la date à laquelle le
contrat a été conclu.
Art. 5 — Les dispositions du présent

arrticle ne concernent pas l'article 2 du
décret du 14 décembre 1336.
Art. 6.— Les dispositions du décret

tre tous les journaux d'opposition Idu 8 décembre 1337 relatif à la consti-

à l'occasion de la victoire kéma- 1 tut;on de R Commission judiciaire mixte

liste et s'exprime ainsi ; f provisoire font exception à l'article 12
'du susdit décret du 14 décembre 1336,

Par cette victoire nous avons acquis ) д г£> f.— Le p-ésent décret entre en

une situation qui nous permet de domi- < vigueur â partir du lendemain de sa pu-
ner les événements du monde. j b ication.

Les faits qui se sont déroulés dorant j Art g _ Les minhtôras de la justice,
trois années avaient entraîné toutes les j de l'intérieur et des finances sont chargés
grandes pu'ssances et les petites nations j je l'exécution du présent décret,
derrière eiles, ces faits se sont b"isés con-1

tre la résistance de la nation turque, j
contre le front qne nous avons constitué, f n . е.

„ л

Nous sommes aujourd'hui les maîtres de и8СШГЗ|1011$ 08 ifl a МОГрПШЗУ
!% situation mondiale. Nous ne dépendons

3

p'us des événements C'est nous qui les

dirigeons. Nous avons soumis à notre
volonté la politique du monde entier
L'histoire ne mentionne aucun peuple,
à aucune période de son histoire qui

sur

Le Yéni-Chark rapporte les déclara-
tions suivantes que M. Morgeuthau a fai-

comme les Turcs so;t aujourd'hui maître i tes aa Daily Telegraph au sujet de 1 in

de ses destinées.
Le «dtoit du fort » a tOujdurs été

notre devise natiGûale. , ,

Les civilisations actuelles et antérieure |Яаг^ег Lonstantiaople dont !a po-
ont reconnu comme une régla abso os]PJ^ation eh majeure partie est non

Aernationalisation des Détroits

Les Turcs n'ont aucun intérêt à

la principe suivant
« Le dernier mot est aa vainqueur »

Puisque nous sommes victorieux,puis-
que nous avorls remporté la plus grande
victoire de l'histoire, c'est nous, en tout

c-'s et maig'-é foui le monde, qui dirons
le dernier mot. Nous adons faire signe:-
la paix absolument comme nous i'enten-
dons et comme nous le vouions,

Que dire
Le même journal turc magni-

fie, dans son article de fond de di-
manche, la victoire kémaiiste en

ces term j s ?

Les Easih mêmes n'ont pas remporté
nne pareille victoire. Les Yavouze même
n'out pas accompli de pareils prodiges.
Tout le monde musulman a aujourd'hui,
ses regards et ses voeux dirigés vers nous

et attend tout de i eus,

La guerre d'Anafolie n'a pas toutefois
pris fin avec celte victoire. Notre соm-

mandant en chef a donné, il y a une

semaine "ordre à l'armée turque d'avan-
cer jusqu'à l'Archipel, 1er objectif, cette
armée a exécuté cet ordre intégralement.
Le 1er but est réalisé. Nous sommes sû s

et certains qu'avec l'assistance du Tout-
Puissant notre armée réadsera ses autres

\ buts et anéantira tous ses ennemis avec

une rapidité prod gietfse.

En Thrace

Selon le Tevhidi-Efkiar les Hel ènes
auraient décidé d'évacuer également An-
dnnop'e et auraient déjà commence leurs

préparatifs de départ.

turque. Constantinopie doit être
placée sous la protection de la
S. Û. H, et des putssaiices alliées.
95 oyo du. commerce sont entre les
mains des chrétiens. Les Turcs se

trouvant à Constantinopie ont

éprouvé la nécessité de faire du
commerce et se sont, dans ce but,
adressés aux Juifs, Les Turcs ne

doivent pas à Constantinopie exer-

cer leur souveraineté sur les élé-
ments constituant la majorité de la
population.

LES MATINALES

L'ARRIVÉE DU
MARECHAL LORD PLUMER

Le maréchal lord Plumer, gou-
verneur général it commandant
militaire de Malte, est activé'di-

...
manche en notre vide. Des salves

réouverture de la piaie balcamque tont d artillerie tirees par lesnavires de
à craindre.

Les faits indiquent que ia Turquie sera
guerre en rade ont salué l'entrée
du maréehaj dans le port.

Je vais vous donner un tuyau de pre-
mier ordre, un tuyau qui a fait ses

preuves et qtle vous pourrez repasSef à

vos amis les plus chers dès que vous

l'aurez vous-même essayé.
Voici :

Quand on vous pose une question em-

barrassanle ou qu'on vous rase en vous

racontant des kistoires dont vous u'avez

cure, levez soudainement la tête en

criant, sur un ton d'interrogation :

« Hé ? ». . Puis ajoutez, toujours d'une

voix forte, en fixant un point quelcon-
que de l'horizon : « Oui, je viens tout

de suite !... » Et pariez au galop.

Lorsque, plus lard, vous rencontrerez

à nouveau l'indiscret on le raseur el

qu'il vous demandera pourquo: vous

avez fui, qui est-ce qui vous appelait —
alors qu'il n'y avait personne à votre

portée — répondez-lui :
— C'est de la métapsychie J'entends

parfois une voix de l'au delà qui me

bêle, el je ne peux vraiment pas ia né-

gliger II s'agit d'un aïeul qui s'est donné
la tache de veiller sur moi...

L'indiscrétion (ou le raseur) comprend
Il ne recommence jamais.

VlDl U

Téléphone Pêra 2089.

Les manifestations à Constantinopie
La victoire kémaiiste en Asie

Mineure a donné lieu ici à des dé-
monstrations qui ont été marquées
par des excès regrettables et des
incidents tragiques.

Des vitrines furent brisées ainsi

que des enseignes d'établissements
parmi lesquels d'étrangers de toute
nationalité. Nous ne parlerons pas
des morts et des blessés.
Ainsi que le fait fort justement

remarquer un de nos confrères,
cette surexcitation eût pu s'expli-
quer sinon s'excuser '

par l'exas-

pération causée par une défaite,
mais elle reste inexplicable alors

qu'il s'agit de la célébration d'une
victoire.
Des incidents analogues se sont

produits un peu partout, à Siam-
boul où les vitres du Peyam-Sa-
bah furent brisées ; à Scutari,à Ga-
dikeuy, etc.
Muis sous le rapport des bris de

vitrines.de glaces, d'enseignes et de
verreries en général, la grand'ru-
de Pera et celle de Pancaidi tien-
rient le record.
Les manifestants n'ont pas tenu

compte des appréciations faites à

priori par le Tevhidi-Efkiar et VAk-
cham, touchant l'éducation civique
de. leurs conaîionaux.
Un groupe de manifestants de

Yénikeuy se préparait à se rendre
devant le haut-commissariat hel
lène> sur la route de Calender. Il
en fut empêché par la force iaierai-
liée.

*
* *

Sur la Grand'Rus de Péra ont sonffer
entre autres : !e Ciné-Luxembourg, ia

sellerie Dumas frères, diverses pâlisse-
ries, le Crédit Lyonnais, la Banca d

Scontô, la bijouterie Saury, et la plupart
des magasins qui n'avaient pas baissé
leurs rideaux de fer.

A Galata. aussi, plusieurs établisse
ments ont souffert dont la Marmarosçh
Bar k; la Coopérative, le comptoir Lyon-
Alem au, la poste française, leNearEast
Relief, etc.
A Stamboul, le local de l'Entente Libé-

raie a particul èrement souffert.
A Gadikeuy et à Scutari, les vitres des

églises ont été brisées.
Toutes les rues traversées par le cor-

tege étaient jonchées de débris de vitres
et de g'sees.

Le pont de Karêkeuy ayant été ouvert

pour ne pas laisser passer la manifesta-
tion venant de Stamboul, : celle-ci s'est
rendue à Ghichli en contournant la Corne
d'Or.

* *

Hier soir, une nouvelle manifestation
avait été organisée à Stamboul.
E le se composait des élèves des éco-

les secondaires de garçons et de jeunes
filles.
Partie de Fatihj la manifestation devab

sa rendre à Galata et de là à Péra.
Une nouvelle et dernière manifestation

doit avoir iieu aujourd'hui.

Nous apprenons

heure que la manifestation don*
nous parlons plus haut et qui
était arrivée devant la Banque Ot-
tomane, a rebroussé chemin, à la
suite d'un colloque entre ceux qui
la dirigeaient et l'aide-de-camp du
ministre des affaires étrangères
Izzet pacha, arrivé sur les lieux
en automobile.

Les manifestations sont interdites
(Communiqué)

L'Officier Général Commandant
en Chef les Forces Alliées d'Obm^

pation à Constantinopie, a reconnu

pleinement qu'il est naturel qu'il y
ait, parmi la population turque, une
joie au sujet des événements deê

journéee passées. Il a monipè ceci
en donnant son assentiment à её

que des manifestations pacifiques se

déroulent dans la ville.
Il regrette cependant de noter qm

quelques-unes de ces démonstrations
sont bien loin d'avoir été exécutées
avec ordre et paisiblement et sont

devenues maintenant de tumultueux
résultats de destruction de la proA

priété et de blessures aux paisibles
citoyens.
L'Officier Général Commandant

en Chef les Forces Alliées rappelle
aux habitants de Constantinopie que
c'est de leur devoir de se conduiré
de manière absolument pacifique en

vaquant à leurs occupations пот«

maies et en respectant de toute fa-
çon les ordres émanant de la loi
Martiale qui régit la ville.

Ces processions et démonstrations
doivent, en conséquence, cesser à
l'instant même.

L'Officier Général Commandant
en Chef les Forces Alliées d'Oôcu-

pation est extrêmement peiné d'à-

voir à faire donner cet ordre défi-
nitif qui a été rendu nécessaire par
les agissements de certaines per-

sonnes mal disposées, et aime à

croire que les habitants de Constan«

tinople ne circuleront pas dans les
rues après la tombée de la nuit et

reprendront leur vie normale.
De tout manquement dans l'obser4

vation de cet ordre, il résultera

l'imposition des restrictions de la
Loi Martiale qui pèseront sur tous

les habitants, et qui seront déshono-
rantes pour la cité, si ces démons-

s trations devaient être arrêtées par
dernière 3 la force. (T H.R.)

Le cabinet

TriandaphyHacos
Athènes, 10 septembre

M. Tri ftnÛaphyUnееs, ancien
haut-commissaire à Constatt-
tinople a constitué ainsi son

ministère flont les membres

ont prêté serment ;
M. TlllANDAPU¥LЬACGN.

président du conseil et mini»-
tre de la guerre et provisoire•
tuent de la marine,
M. €A LOVJEMOP0ULO8,mi-

nis tre des ajf. é tràngères.
M. MOUSSU)S, ministre de

l'intérieur et provisoirement
du ravitaillement.
M. ZIANOГО ILOS, de la

justice et provisoirement de

l'assistance.
M. MATSAS, des eommuni-

cations.
M ELUTAXIAS, des finances.
M. SCÔUJFOS, de l'instrue-

tion et provisoirement de l'a-

griculiuve
M. MANEAS, de l'économie

nationale.
Les ministères des D. T. T >

du ravitaillement et du trésor
sont supprimés. (Mosphore)

*
* -M

A thènes, lO sept.
Lès ministres après avoir

•:£fe3S36?hF—

prêté serment se sont réunie
en conseil pour délibérer sur

la situa tion et les mesures quê
s'imposent d'urgence.

[Bosphore)
L'armée grecque

Athènes, Ю sept.
Il est question, l'évacuation

une fois achevée,d'ordonner la
démobilisation de la plupart
des el 8ses, à l'exception de
celles de 10£f)-19k'2 et des cons-
erits de 1923. (Bosphore)

*
% л

Le commandement général
helléniq ue s'est installé à Chio

Le télégraphe a cessé de re-

eevoir des dépêches pour
Smyrne. [Bosphore]

Le diadoque est arrivé
à Athènes
A thènes, 11 sept.

Le diadoque est arrivé de
Bucarest et s'est rendu au

Balais ou une conférence a été
tenue. (Bosphore)

Aucune suite n'est donnée aux

communications qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature et
l'adresse de Vexpéditeur.



Ri вдарчог?

AMÉRIQUE El FRAHCE
La « Good Will Délégation »,

qui était venue en France pour
mener une enquête sur les con-

ditions matérielles du pays et Té-
tat d'âme de la population, a

quitté Paris, rentrant en Améri-
que. Elle emporte avec soi i'ad-
miration de l'ardeur au travail
du peuple français, de sa force
morale supérieure à toutes les
difficultés, de son sincère amour

de la paix. Les déléguées édifie-
ronfc, à ce sujet, la puissante as-

sociation qu'est la « Good "Will »
et celle-ci pourra, en toute con-

naissance de cause, réagir contre
l'abominable campagne de ca-

lomnies que mènent, aux Etats-
Unis, les Allemands et leurs amis,
campagne à laquelle une partie de
la presse démocrate, les journaux
wilsoniens principalement, ne prête
que trop complaisamment le con-
cours de sa publicité.
En même temps, la délégation

de la « Légion américaine », asso-
ciafcion qui groupe 700,000 adhé-
rents, qui a déjà visité la France,
y est revenue après avoir été
assister aux fêtes données, à Mu-
nich, en l'honneur d'Hindenburg.
Elle a procédé à une comparaison
instructive et probante entre la
mentalité française et l'allemande,
Elle a vu où est le militarisme, où
est l'impérialisme, où sont les
éternels perturbateurs de la paix.
Elle en portera témoignage en

Amérique. Les déléguées de la
« Good Will » et les membres de
la « Légion » feront connaître à
leurs compatriotes ce qu'est la
France, la vraie France.

Assurément, rien ïdest plus
réconfortant pour les Français
que ces continuelles visites de
groupements américains, mais il
serait bon que les Français allas-
sent aussi aux Etats-Unis. Il fau-
drait que les unions des anciens
combattants et les associations si-
milaires organisassent des voya-
ges d'études et de propagande en

Amérique. Cela serait d'autant
plus utile, d'autant plus nécessaire
qu'on ne connaît que très im-
parfaitement, non seulement en

France mais en Europe, les
choses et les hommes des Etats-
Unis et qu'on s'est forgé une idée
plutôt fausse de la mentalité amé-
ricaine.
Il est de monnaie courante,

dans les milieux libertaires, tou-
jours abusés par le préjugé et,
en. outre, invertis par l'ignorance
de l'histoire — ignorance d'autant
plus enracinée qu'elle provient de
l'esprit sectaire — que la Consti-
tufcion américaine est l'alpha et
l'ôméga des principes de la plus
pure démocratie. Or, bien des
monarchies s'accommoderaient
des principes républicains de la
Constitution américaine. En Eu-
горе, l'idée de démocratie évoque,
d'après les précédents historiques,
l'image d'un pouvoir exécutif di-
mioue d'un parlement envahis-
saut et tendant à l'omnipotence
d'autorités judiciaires sans action
sur la vie publique.
Rien de semblable aux Etats-

Unis, avec un président qui gou-
Verne effectivement, dont les mi-
bistres ne sont que les « premiers
commis », ainsi qu'on disait autre-
fois,car ils ne sont responsables que
devant lui ; avec le respect, avant
tout, des droits individuels ; avec

des juges à qui leur aiictoriicis
capitis permet de mettre en échec
la volonté abusive des représen-
lants de la nation. Par démocra-
tie, les auteurs de la Constitution
entendaient simplement que l'élite
sociale ne devait pas être constituée
en carte fermée, mais que chacun
pourrait être appelé, selon sa

capacité, à en faire partie. On
est même fondé à dire que tout a
été calculé dans la Constitution
pour réfréner la volonté populaire,
précisément dans la mesure pù
elle ne se conformerait pas à ée

feaassa Й!

que les fédéralistes estimaient être
les éléments d'un ordre politique
et social se recommandant par la
stabilité.
Il est convenu aussi de repré-

senter les Américains non seule-
ment comme le peuple le plus po-
sitif et le plus pratique, mais
aussi comme le plus terre-à-terre
de l'univers. Tout Américain doit,
d'après le poncif préconçu, être
un brasseur d'affaires, un « busi-
nessman» n'ayant d'autre cro-

yance que le dieu dollar. Ne juge-
t-on pas un homm9, aux Etats-
Unis, d'après la réponse à cette
question : combien vaut-il ? c'est*
à-dire combien. a44l d'argent ?
Il est vrai que des écrivains
américains, cédant aux sugges*
tions du snobisme, ont eux-mêmes
émis d8 ces appréciations fantai-
sistes sur la société à laquelle ils
appartenaient. Mais ce cas iTest
pas particulier au Nouveau Monde.
Le vieux continent en a bien vu

d'autres. Plutôt que de tirer sur
l'ennemi) ainsi que le commande
lô devoir, une certaine catégorie
d'écrivains préfère tirer sur les
siens.

Les Américains ont certes
grandement raison d'être prati-
ques et positifs, autrement dit
d'avoir du bon seûs et du juge-
ment) Car cela les empêche de
verser dans les utopies et de m

perdre dans des rêves chimériques.
Mais le bon sens, le jugement, la
raison, la notion exacte des réalU
tés ne sont nullement dés obstacles
à la conception d'un idéal et à
des efforts pour y atteindre. L'idéal f
qu'il ne faut pas confondre avec

l'idéalisme et cncôre moins avec
la détestable idéologie, fleurit aux

Etats-Unis avec autant de vU
gueur que dans n'importe quel
autre pays. Pour pouvoir être
atteint ou approché, l'idéal exige
une action continue, persévérante,
acharnée, tandis que l'idéalisme,
état maladif de l'idéal, atrophie
celte action et que l'idéologie* cari-
cafcure de l'idéal, la supprime.
Ainsi, on a accoutumé de dire

que la politique ne se fait pas avec
des sentimeats. L'aphorisme s'est
trouvé en défaut en ce qui con-
cerne les Etats-Unis. Quelles rai-
sons majeures ont été invoquées par
les partisans de l'intervention pour
que l'Amérique déclarât la guerre à
l'Allemagne ? Des raisons de senti-
ment : la reconnaissance, Phon-
neur. Au Sénat, à la Chambre
des représentants, dans la presse,
dans les meetiugs, on a rappelé
que, sous Louis XVI, la France a

dépensé son or et versé зол sang
pour aider à l'indépendance amé-
ricaine. Il y avait pour l'Union
une dette sacrée à payer.

Quand de pareils arguments
sou ! èvenfc un peuple et le lancent
sur les champs de bataille, peut-
on dire qu'il est terre-à-terre ?
Les mêmes motifs traditionnalistes
qui ont dicté à l'Amérique sa

conduite existent toujours. Ce sont
eux qui font affluer en France
les Américains y venant comme
à un pèlerinage.

La Jorjquîàre.

œiiciiménips
Ls patriarche œcuménique a officié

dimanche en la basilique du Phanar, de-
vaut uns grande atbuence de fidèles. A
l'issue du service religieux S.S. Meletios
IV a, d'une voix émue, fait allusion aux

événements politiques qui ont bouleversé
l'Anatolie et a recommande à toute la
и a ion le courage et la foi en ces heures
particulièrement critiques, et le calme
absolu afin d'éviter tout incident pouvant
entraîner des graves conséquences. Le
devoir de chaque chrétien est, dans les
circonstances actueiies, de penser à ses

malheureux frères réfugiés et de partsg-r
avec eux son pain quotidien.

La question des minorités

Genève, 9. T.H.R.— M. Streit
déclare que la Grèce est tout par-
ticulièrement intéressée à la ques-
tion des minorités. La S D.N. trou*
vera, dans le gouvernement grec,
la plus sincère collaboration au su-

jet des minorités grecques, armé-
niennes et autres, en Asie Mineiire,
que la haute autorité de la S.D N.
pourrait sauver et dont elle pour-
rait garantir les droits. La Grèce
serait heureuse qu'un foyer riatiô -

nal soit aceordê à l'Arménie. Elle
désire également voir l'Albanie
prospère et indépendante.
Le foyt r national

des Arméniens
Genève, 10 T.HR,— M. Uymans in-

siste sur l'urgence du secours à l'Autriche
et sur i'aid.e que la Sôciété des Nit ons
doit âèôoî'der aax Arméniens qui veulent
un foyer national.
La Société des Nations est capable

d'organiser ее foyêr fiationa! si lors des
prochaines négociations de paix dans le
Proche Orient les puissances intéressées
lui confient cette tâche.

M. Régis OiiVeifâ expdma la profonde
sympathie de Son pays pour l'Autriche
dont la population fait preuve d'un ad-
mirablè courage et endurance.
M. Nintchitch, (Serbie, Croatie et S!o-

vénie) déclara que le conseil a puissam-
ment contribué au rétablissement de la
paii dafis l'esprit des hommes. Il ap-
prouva le conseil en matière des mino-
rités, de même, en A'banie, l'action du
conseil a amené la tranquilité. Des reia-
tiens confiantes sbnt établies entre l'Ai-
baniè et i'Ëtat serbe croate-slovène. M.
Nintchitch demanda une action énergi-
que et prompte dans l'intérêt européen
pour sauver l'Autriche.

M. Haaotaux (Fiance) déclara que la
Société des Nations répond par des faits
précis aux reproches qui lai étaient adres-
sés de se laisser aller à la chimère; La
méthode ët l'esprit de la Société desNa-
tions garantissent le succès. L'opinion
publique doit avoir confiance en la So-
ciété des Nations pour l'œuvre si ferte-
fflînt eonçue et si efilcaèément commen-
cêé.

M. Askenazy, (Pologne) déclara qa'au-
con pays du monda n'est plus intéressé
que la Pologne à la reconstruction éco®
nomiqde de la Russie. La Pologne s'in-
cline devant le grand résultat obtenu par
le conseil dans la question de la Haute
Silésie,
Après quelques disèoorâ la séanOe fiât

close. Il n'y aura pas de séances p'é
nières avant mardi ou mercredi.

Les Âlliés interdisse! l'hymne
allemand en Rhénanie

Bsrlin, 10. T. H. R. — Le R»ich
ayant adopté le « Deutschland ûber
Ailes » comme hymne national, les
Allies décidèrent à l'unanimité d'in-

; former le Reich que l'on maintenait
iriaterdictidu du nouvel hymne en

Rhénanie, car le « Deutschland iiber
Ailes » retentit pendant quatre an-
nées aux oreilles des populations
des régions dévastées comme un
chant agressif, respirant l'esprit
de conquête et de domination. Les
Alliés constatent égàiëaieiit que
i'hymne mentionne que la domi-
nation germanique doit s'étendre
jusqu'aux rives de la Meuse et de
l'Adige? alors qui les Alliés estimé-
Fent que cefcîe domination est nui-
sihle à la sécurité européenne.
Husséin Djahid. —En éa cas, ceui

qui m'ont arrêté illégalement il y a

trois ans devraient être poursuivis.
En ce qui concerne l'extorsion de

2 600 livres* Husséin Djahid Bey
S'est retranché derrière l'oubli.
— Plusieurs années se sont écou-

lées depuis lors, déclara-t-il, plu-
deur années âe sont écouîées s Je
bê puis par conséquent me rappe-
1er les détails de cette affaire.
La suite des débats a été ren-

voyée à demain.

Husiln ûjaiild iey en poils!
correctionnelle

ECHOS
ET NOUVELLES

le (вша anniversaire
к la Marne

Samedi* la Ire chambre dorrec-
tionnelle de Stamboul s'est occupée
du procès Eskénazi effendi et Hus-
séio Djahid bey, ex-président delà
Commission d'accaparement, que
le premier accuse d'abus de pou-
voir à son endroit,
Eskénazi effendi reproche à Hus-

sèine Djahid bey \ 10 de l'avoir
fait illégalement emprisonné pen-
dant 10 jours ; 2o de lui avoir ex

torqué une somme de 2,600 livres.
Interrogé ali sujet de la première

de ces accusations. Husséin Djahid
a répondu en posant lui-même une

question :

L'incarcération illégale dons-
titus—t-ella un délit?
Le président.—Gestes.

En Irlande
Dub'in, 10 T.H.R.— La séance d'où-

verture du Dail E'reann fut marquée par
un incident causé par la protestation du
républicain Ginei qui duc è;re expulsé.

M. Gosgrave fut élu président du gou-
versement provisoire.

Le cabinet comprend le commandant
m chef, général Mulcayh, et le ministre
Щр affaires étrangères est M. Filz Ge-
[raid.

Meaux, lb. T. H. h. — La ville de
MeauX célèbre le huitième anniversaire
de la victoire de la Marne. M Poincaré,
président du conseil, les maréchaux
French et Fayolle, les généraux Maunoui y,
Pau, Bulailj BordOuiat, de nbmbœux êffi-
ciers et parlementaires, plusieurs prélats
asssistèrent au service religieux célébré
à la cathédrale de ia ville. Mgr Rabel,
archevêque de Rouen, prononça un pané-
gyrique.

Dans ia cérémonie qtii eut lieu ensuite,
M. Poinëaré évoqua le gigantesque effort
des nations soulevées conbe les funestes
desseins de l'impéi ialisme germanique,
auquel ia France ne saurait en substituer
un nouveau. La France ne songea jamais
â suivre une politique de conquête et il

n'y a psé et il n'y àlira pas d'impéria
iisme ffr.nç us. Mais la paix si chèrement
payée doi devenir une réalité, entrer dans
des faits. Eile doit ouvrir une ère nou-

velle avec la justice et la sécurité plus
grandes que le passé. Le succès définitif
de la cause pour laquelle nous combat-
limes demeure, après la Victoire corn

mone, une nécessité vitate pour tous les

peuples aiiiés.
La France qui depuis quatre années

s'épuise à réparer seule les dommages su-

bis, donna une nouvelle preuve de pa-
lience, de modération ; eile s'abstint de

précipiter les choses au lendemain de ia
décision de ia commission des réparations..

Si l'Allemagne se dérobait aux iégiti-
mes exigences de la Belgique, elle se

mettrait en état de manquement. Il ne

nous 'esterait qu'a user de la liberté que
nous n'aliénâmes pas et que nous n'a iêne
rons pas.M Poincaré souhahe que le grave
prob.ème des réparations soit aborde dans
l'ensemble et qu'on compreune dans un

règlement général les dettes interalliées,
prématurément rappelées, afin de dissiper
le lourd cauchemar qui pèse sur l'Eu-
горе.
Nous attendons recouvrer noire créance

sur ГА Iemagne et nous ne saunons renon-
cer aux revendications sans ruiner ia
France dont la ruine serait pour 1 Europe
toute entière la plus grande des catas-

trophes.
Il faut, conclut M. Poincaré, que nous

sortions du provisoire et que, de gré ou

de force, l'Allemagne remplisse ses enga-
gements. Nous sommes aussi jaloux que
d'autres de maintenir la so'idarité euro-

péenne, mais cette solidarité exige le j
salut de la France. Si on ne nous aide |
pas à nous rétablir, nous nous aiderons \
nous-mêmes. j

Devant les champs de batsille de la |
Marne, jurons-nous, Messieurs, d'obtenir j

| justice !

Au palais de Top-Capôu
i Un Mevloud a eu lieu hier au palais
de Top-Gapou, à la mémoire des soldats

j turcs tombés sur le champ de bataille,
i Y assistaient < le Sutanj le prince
héritier Abdul-Medjid effendi, des prinOes
impériaux, des damads ainsi que les mi-
nistres.

Le prinee Sabaheddine
à Moustafa Kêmaî

Le prince Subahediine a adressé à
Moustafa Ë^mal un télégramme par
leijael il le félidite de la dernière Vic fd ré

qu'il considère comme « ayant garanti
l'indépendance politique de la Turquie »

et il souhaite qu'celle contribue à relever
la conscience politique de l'époque ac-
tuelle » Sabaheddine iry prie Moustafa
Kéma! d'êtré l'interpiête de ses senti
dents auprès de l'arriiêe* de là grande
assemblée nationale et de tous Ses con-

citoyens d'Anatolie.
Arrivée de Damad Férld pacha
L'ex-g and vézir Damad Férid pacha,

qdi se trouvait depuis un certain temps
en Europe est rentré dimanche matin à
Gonstantinoplo par le conventionnel II a

débarqué à Katchok Tchekmedjé d'où il
s'est rendu par motor boat à sa résidence
de Balta*Limarl.

Aux Dardanelles
Ali Kémal pacha, commandant de la

gendarmerie, n'est pas encore rentré de
sa tournée dans le sandj k des Darda-
nelles. Il esc en train d'y o'ganiser la

gendarmerie dans les luchlités évacuées
par les Hellènes.

Les souscription
du Croissant-Rouge

Le Croissant-Rouge a eiîpédié à An-
gora la somme de 60,000 livres torques
recueillie au profit des combattants ké-
maîisteS;

Dîstinctloftâ
M. Jaquith, directeur général du со-

mité de secours américain, et M. Slecker,
notable américain, ont été décorés res-

psetivement de la 2me et 3 ne classes
du Medjidiê.

Miss Ilastings, directrice des orphéli-
nats américains, a été décorée de la 3me
c ! asse du Ghéfakat.

Dans !a presse
Le Payam-Sabah est,redevenu le Sabah.

i Le contrat qui liait Ali Kemal bsy à Mi-
hran effendi propriétaire du Sabah a été
dénonêé par ce dernier lequel déclare ne

vju'oir plus continuer une politique de
parti après la victoire des Turcs en Ana-
toiie,

A Sofia
Une rencontre sanglante a en heu la

semaine derrière entre socialistes et com-
munistes bu'gares.

Makrikeuy Racîng Syncffgate
l a réunion des courses de chevaux qui

devait avoir lieu le 17 septembre prochain
a été remise au 24 septemb e.

Les engagements de chevaux seront

reçus jusqu'au 18 septembre aux bu
i*eâuÂ de la Société. 105, 115 Grand'Rue
de Péra, au plué tard a 19 heures.

Cercle Artistique et Litîéraife
de la Jewnesse d'Orient

Réouverture des cours ds danses et

matinées, cours de chant et de vio'on Je

lundi 4 septembre. On s'inscrit chaque
chaque jour de 1 à S h. p m. rue Sira

Seivi, No 137, Tax m. 4173-8

instituts gréco-français de la
communauté yreeque-cathollque
Ecole de garçon l'Oi gbi lia, rue Ha-

mal-Bachi 72, école des fines la Pana-

chrafîtô, rue Serk'.s No 11.

Piogramme complet gfco et français
â touies les classes.
Ouverture des classes le 22 septembre.

Inscriptions tous les jours â partir du
13 septembre.

Gomment l'Allemagne
comprend la paix

L'Echo de la Loire énumère les divers
moyens par lesquels l'Allemagne prépaie
la revanche ;

<0a possède les preuves les
plus siires cfuè î'ârtiiée (jui était en
campagne en 1918 n'a été que no-

rtiinaleilient dissoute \ tous les roua-
ges de sa mob iisation, touë ses

cadres, toute son administration,
existent encore. Chacune des jeunes
classeâ qui, suivant le système an-

cien, auraient dû servir d. puis
1918, a été secrètement enregistrée.
Il existe actuellement, en Aile-
rmgne, une organisation ciandes-
fine qui pourrait, sans aucun délai,
convertir plusieurs millions de ci-
toyens en régiments, en divisions*
en corps d'armée 1

« Quant aux armss et aux engins
de toutes sortes sortes, en dépit
des instructions opérées sous la
surveillance des commissions ai-
liées, il est bien connu que i*Aile-
magne en possède des stocks in-
calculables. Les moyens de fabri-
quer des gaz empoisonacs n'ont
jamais été aussi abondants que
ceux dont eile dispose actuelle-
ment. Or, c'est précisément et | Voilà ce qus chacun va d re quand ce

avant tout à la guerre chimique Imagn fique local fora, dans qnelques se-

que les Allemands comptant recou- \ marnes, sa réouverture: E> Ion admirera
rir pour assurer leur triomphe fi-j les pro ondes transformations qui y ont

na]
'

| été apportées sur la st èue, dans la sade,
«Tout le système universitaire H l 'entrée, transformations œn tant toutes

d'aninnrd'h ni rpnnsp sur IVxilta-»* un CGnfo,t 8гаоа > h UDG P r^enta-d aujourci ùm repose ^sur i exalta-^ !uxueuSî3î à la .éaiisabon d'or.
tion des vielles traditions piub- g ,e tel que le prog ès moderne le
siennes ; fous les livres employas | comiliatide. Cela ne saurait se dec irs-,
en vue de 1 enseignement sont cïux jj] S

'

en rendre com; te par soi thème
de l'ancien régime. Bien loin de Un soir de bîile chambrée, sous le ruis-
renier les doctrines sauvages de jsetlement des lumières Et ces soirées- 1*

Treitzschke et de Bernbardi, on j seront nombreuses. Nous pouvons com-

les exalte, on les exagère encore ; imetti в l'mdiscréùon de îévét -r que

presque toute l'Allemagne intell c-
tuelle aspire à la vengeance. On
explique publiquement que puis- ?^nl . HSentatiocs qui soient
que le système de la terreur a été
iusufisant de 1914 à 1918, il fau- tou da l'opéra, puis la grande toirnêi-
dra. la prochaine fois, employer (Tarride, puis une tournée Raymond Lyon
ia super-terreur » favec ua repertoïre d'attrayantes nouveau

j tés, des représentations d'opéra français
| dont ch-чсипз sera un événement mon-

|dain. Ec plus tard
Mais il faut savoir patienter. Ajoutons

que tous les bals de bienfaisance sembLnt

Le centenaire
de l'indépendance do Brésil
Genève, 10. T. H. R. — Un ban-

quet fut offert par la Délégation
brésilienne à l'occasion du Cente*
naire de l'iudépeudance brésilienne.
Tous les délégués des R^publi-

cjueâ anlériéaines qui sont venus

participer à la troisiènie Assemblée
de h Société des Nations, ainsi qUé
les représentants du Portugal en

Suisse et le personnel du consulat
du Brésil en Suisse y assistaient.
M. Dagama présidait le banquet

(fui se déroula dans la plus grande
cordialité. Il prouonÇa Un discours
qui fut très applaudi.
Après avoir évoqué la grande

figure de Don Pedro, qui proclama,
voici tîu siècle* l'indépendance du
Brésil, mentra comment le Brésil
grâce à sa polîtiqda intérieure et
extérieure pacifique, avait pli fé3
soudre efficacement tous las litiges
qui purent naître le long de ses
immenses frontières et apporter sa
collaboration active à la Ligue des
Nations pour le bien de l'humanité.
II souligna le caractère particu-

lier doané à cette fête intime par
la présence des représentants du
nouveau monde et rendit hommaga
à la Suisse qui est le type des pays
hospitaliers et des gouvernements
démocratiques.
M. Edwards prononça un dis-

cours plein d'eprit où il rendit
hommage aux représentants du
Brésil dont son esprit dêmocrati-
que dû à sa constitution et à son
énorme prestige qui lui permirent
de résoudre heureusement les con-
flits internationaux.
M. Bachissi (Uruguay) rappela к

politique internationale généreùêë
et traditionnelle du Brésil.
M. Teisceira Gomez (Portugal)

rappela les liens d'amitié qui exis-
tèrent toujours entre le Brésil et le
Portugal,
M. Motîa (Suigse), enfin, forme

des vœux pour le bonheur et la
prospérité de M. Pessoa et de la
grande nation brésilienne.

h quelques lignes...

On a fait du Nouveau Théâtre
un Théâtre Nouveau

mèUie l'miiscréuon de révéler que la

bais in s'anuonce b ill^n e et que M. Ar-

ditty, voyant large comme toujours, n'é

pargae aucun effort pour organiser des
représentations qui soient dignes de ce

local unique à Péra. D^ l'opérette d'abord

Le roi Alexandre Serbie
attendu à Paris S

souverains j spéciaux, des d-gagemems et des fu-

j moirs indispensables aux fêtes élégantes

Paris, 10. T. H, R.— Le roi Alexan- \ devoir se donner dans ca magnifique éta-
dre de Serbie est attendu à Paris, et ia : biis-ement qui a prévu d s éclairage
reine le rejoindra mardi. Les
se rendront ensuite â Londres

de ce genre. Les organisateurs ne san-

I raient trouver mieux comme cadre,comme
Collège français dirigé i aménagement et comme situation an cen-

par M. P. Apostoîîdi Лге même de Péra.
La rentrée des classes est fixée au 2 ' On parlera beaucoup du Nouveau

octobre. 4:178-11 Théâtre cette année.

— Au premier départ de 2000 moha-
djirs aura lieu aujourd'hui pour Smyrne.

— Vienne, 10. T.H R — Afin de facn
liter les paiemeats importants, la banque
aus'ro-hongroise va émettre des billets
da 500.OOu couronnes.

— Rome, 10. T.H.R.— L'Italien Bor-
dino gagna le Grand Prix Automobile
parcourant 800 kilomètres en 5 heures
13 ; vitesse horaire 140 klm.

Vienne, 10. T.H.R. — Le chancelier
Mgr Seioel est rentré à Vienne après avoir
été reçu par le Président de la Coufédéia-
tion helvetique.

— Paris, 10. T.H.R. — La statut défi-
nitif danubien a étérabf é par les repre-
sentants des pays intéressés a Paris.

— Paris, 10 T.H.R. — .Le Français
Criqui s'est adjugé incontestablement ie

titre de champion d'Europe des poids-
plemes, le B^ge Wyos abandonnant,
apiès avoir été 6 foisâ ierre au cours de
ia cinqmeme reprise.
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Le poète aveugle
Nous limas dans ies Annales du 3

septemb e, 1922.
« Quelle douloureuse fatalité pèse sur

la destinée de Gabriele d'Annunyio Si
semble que des forces ja'ouses se liguent
pour essayer de frapper le poète à l'en-
li oit le p;us sensible et le plus noble On
se rappelle qu'à Arc chon, il avait fait
une chute de cheval et était res'é, p?n-
lant huit jours,sous ia menace d'une
congestion cérébrale Pendant la guerre il
ivçoit nue grave biessure à 1 œ I Lors du
siège de Frnme, il est encore atteint à ia
èœ. E- vomi que, maintenant, il se frac-
tare le с àae eu tombant de son balconr»!

t Aux dernières nouvelles, l'état de l'ii-
ustre malade n'inspirait plus de sérieuses
inquiétudes à ses amis ; mais on craignit
qu'il ne d' ineuiât avengle Trista pers-
pecfive pour celui qui chanta la splen-
deur du monde » !

« Gabrieie d'Annunyio, qui a ious les

rourrges, n eût pas cessa d'écrite, même
ci cebe terrib e éventualité sa lût pro-
duite. Il vient de donner un magnifique
exemple d'energie en composant, il y a

quelques mois son dernier livre; Лт
ос-

tarne M. Le Clerc de lalLrveriea re-

iaté i'emouvsnte scène».
i Couché sur le dos. le torse immobile,

ia tête ranversee. les genoux soulevés

pour maintenir inclinée une p!aoehet'e,ie
poète, les yeux comp'èterrient bindés
écrit, b écrit sur un ruban de pàp/er qui
p ut contenir une bgne. Le po-ce suit le

ruban. La ligne est finie.
Ua autre ruban Et puis un autre, deux

autres, d x antres, cent .antres. E r dans
la chambre où règne l'obscurité la pins
profonde, — le m^d ein en a oi donné
ainsi, — on entend seulement ia crissa-
ment du crayon, le froissement du papier.
Voilà a quoi est condamné le héros d'hier
le maie e du veibe italiqoe. »

cN 'est-ee point poignant ? Espérons
que l'ardeat poète, le vb<ant apotre de
l'irrédentisme ira rapidement vers la

guérison, pour la pius grande joie decenx
qui l'admirent.»
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La Bourse
Ceurs des tonds et valeurs

11 septembre 1922

COURS DES MONNAIES
L'Or
Banque Ottomane
Livres Sterling
Francs Français
Lires ltftiiemœs
Ûràdbmêk
Dollars
Lei Roumains
,farks
Couronnes Autiichienne
Levas

DES CHANGES

DERNIERE. HEURE

708
367
724

60
ldd
об

163 |
23 1,8
2 75

19 75

COURS
New-York
Londres
Paris
Genève
Rome
Athènes
Berlin
Vienne

Ltq.

Bucarest
АШ»Ш?бат
Prague

OBLIGATIONS
Turc Unifié 4 0[0
Lots Turcs »

Intérieur § QIC *

Âhatoîie î & II 4 li2 olo »

III »

Eaux de Scutari б ojo »

Port Haïdar Pacha б oio »

Quais de Gonsiple 4 oio »

Tunnel S oio 4

Tramways 6 ojo »

Electricité б oio >

ACTION S
Anatolie 60 oio Ltq.
Assur.Géfiér.de Consiple *

Bâlia-Karâïdin »

Bânq. lmp.Ottomane »

Brasser.RéuniesCactions) »

« « (Bons) »

Ciments Réunis »

bsfëoé (Ë&Ux de) »

BfOguerie Centrale »

Héraclée »

Kassandra Ordinaire »

* Privil. »

Minoterie l'Union »

Régie des Tabacs »

Tramways »

« Jouissance »

60
7
7
3

14

75
2È
90
19
10

900 —

ICO
21
1
16

227
14
19
13
11

20
4
4
4

55

90
25

80
75
65

16 30

65
41
39
18
20

28
10

50

REMERCIEY1ENTS
La famille Jean A. Anastassiadès pvo-

fondément touchée des marques de sym-

patliie, qui lui ont été données, à l'occa-

sion du d-uii cruel qui l'a meuririe, se fait

un devo'r d'adresser /ses remerciements
les plus émus à tous ceux qui ont témoigné
de l'intérêt durant la douloureuse ma-

ladie du défunt, à tous ceux qui ont en-

Voyé des couronnes ou assisté aux funé-

railles.
Elle se fait de plus un devoir d'expri-

mer sa profonde gratitude à MM. les

docteurs G Papinis, T. Sgourdéos, Z. Pa-
padopoules, S Sion, I. Chryssafidès, Mlle
E Scalieri, pour tous leurs soins erripres»
sés et particulièrement à M. le Dr Ma-

noïlogtou qai,par son dévouement frater-

nel.a tenté l'impossible pour sauver celui
dent nous déplorons la perte

Patriarcat Œcuménique
No 5249.

Tribunal Ecclésiastique
CONVOCATION

Mme Anoa Lezarevna Tchavtchavadje
née Tigranoff, chrétienne du dogme ar-

tnénien, de sujétion russe, px-habitant de

Tiflis, et actuellement de domicile iucon-

nu, est appelée à comparai re par de-

vaut le tribunal ecclésiastique du pa-

triarcat, soit personnellement soit par un
représentant légal, à la première audience
de ce tribunal, le premier lundi après 31

jours à partir de la publication de ia

présente, à 9 h. a. m. comme étant assi-

gnée en nullité de mariage et divorce par
sten époux Michel NiCoiaïâyiîch, prince
Tchavtchavaeje, sujet rd.Vs3, c hrétien or-

tlothoxe demeurant ici (Gaiata. Pantélê-
imon han, No 33-35), faute de quoi t'ac-
tion sera jugée par défaut. La présente
devra être pubiièe trois fois consécutives
dans les journaux Vérité ecclésiastique
et Bosphore.

Au Patriarcat le 27 août 1922,
Leprésident p. i. métropolite de Korytza

Joachim
Le premier secrétaire

A. Hamoudopoulos
Pour copie conforme ce mè ne jour

Le ter secrétaire
L. Hamoudopoulos

MENDELINO ET FILS
Marchands-Tailleurs
Fondée en 1S70

Etoffes anglaises et françaises
PRIX RÉDUITS

Mehmed Ali Pacha, No 59.

Téléph. Péra 1970

Placement de fonds
Ne placez plus vos capitaux sans ga-

rantie.Si vous désirez avoir pour vos fonds
nne garantie sûre et solide, avec des

intérêts très avantageux, faites vos place-
ments sur hypothèque d'immeubles de

rapport.
Adressez-vous donc, à cet effet, à la

Maison de Banque G. HAMOPOULO,
Galata, Buyuk Tunne/ Han, 18-19.

Un accord
russe - angle - hollandais

Paris, 10 T. H. 11.- Le
écrit qu'à Amsterdam, Rrassioe et

Une société aDglo-hoîlandaise signé-
rent Un accdrd en vue de faciliter
l'exportation de produits agricoles
russes en échange d'importantes
concessions du sous sol eu Russie

Allemagne et Belgique
Berlin, 10 Т.Н.IL— La déléga-

tion b Ige fut reçue hier dans la
soirée par le ministre Hermes. La

délégation déclara que les propo-
sitions faites pourraient vraisem-
blablement recevoir dans la ma i-
née une réponse de Bruxelles.
Le fteich Offrirait notamment la

garantie d'un consortium indus-
triel allemand élargi.
Berlin, 10 T.H.R,— M. Wirtb,

discourant à une fê e d'une société
d'assistance à la Haiite Siiésie, cri-
tiqua l'objection belge à l'égard de
la prorogation des bons du trésor

qui, selon lui, empêcha momenta-
nément l'Entente On envisagea la
date d'échéance des bons pour fé-
vrier 1923. M. Wirth prétend que
cette date serait particulièrement
défavorable à l'Allemagne. Le pré-
sident Ëbert s'éleVa violemUient
Contre la partage de la Haute Silé-
sie.

Le Vorvaerts commentant l'of-
fensîve de îa preSse de Stinnes con-
tre la chancelier Wirth, envisage
l'éventualité d'un changement dans
le gouvernement. II se demande si
l'on parviendra à constituer un

bloc bourgeois nationaliste et il

ajoute que les socialistes considè-
rent que ia politique intérieure et
extérieure du Reich ne doit pas dé-
pendre de i'infiuence dominante
d'un potentat privé.

Berlin, 10 T.H.R — Les jour-
naux estiment que les négociations
avec la Belgique ne sont pas rom-
pues et que l'accord a été obtenu
sur presque tous les points; ils es-

pèrent que la commission des ré-
parations autorisera le gouverne-
ment belge pour la prorogation des
échéances demandées.

Le voyage de M. Clemenceau
en Amérique

Paris, 10, T.H R.— L'Echo Ma-
iional ec it que M. Clémenceau an-
nonce sOn départ pour l'Améri-

que dans la première semaine de

fioVembre où il demeurera queb
tfués semaines si Sa santé le permet.
Il déc'ara qu'il n'a préparé au-

cun plan, qu'il arrangera cela avec
ses amis d'Amérique qui savent

déjà qu'il ne peut supporter plus
longtemps l'idée que le peuple
américain accuse la France d'im-

pénalisme et de militarisme ..

Inlerwievé par le Petit Parisien
M. Clémenceau déclara qu'il pense
faire rien que 4 conférences. Il

n'acceptera aucun bmqu jl ni rien
de semblable. Il parlera beaucoup
de l'Amérique, Un peu de l'Angle-
terre et aussi du traité, fi dirà sa

pensée simplement, l'Amérique
étant le pays des choses simples, et
les droits gentlemen américains
étant les grands amis des Français.

La perte de I' "Hantoonla"
Yigo, 10. T H.R.—Le transatlan-

tique allemand Iiammonia ayant
800 passagers à bord coula à 100
milles au large de Vigo. Tous les
passagers et l'équipage furent sau-
vés

Les cemmunistis à Paris
Pa' is, 10. T.H.R,—Les jeunesses

communistes projetèrent de tenir

aujourd'hui un meeting sur une

place publique de Paris, Le mee-

ting fut interdit. Ils se féUUifent
alors dans une salle coopérative et

tentèrent de manifester à la sortie.
Ils furent dispersés sans ancun in-
cident graves

L'état de santé de Mme Harding
Washington, 11 sepL - L'état de

santé de Mme Harding, épouse du

président des Etats-Uais d'Araéri-

que, a empiré.— (Leafield Press)
#

* *

Washington, 11 sept.— Le der-
nier bulletin émanant dé la Maison
Blanche informe qué Mme Harding
a passé Une journée satisfaisante.
Il y a des signes d'amélioration ; c?

qui a décidé les médecins traitants
à surseoir jusqu'à demain à leur
décision concernant la nécessité
d'une opération.

(Radie américain.)

Le président Harding
et le conflit gréco-turc

Washington, 10 sept.— Une dé-

légation de Grecs, citoyens amé-
ricains, a prié le président Harding
de s'entremettre pour le règlement
du conflit turco-grec.

(Radio américain)

A TRAVERS LA VILLE ET LE MON DE

— Lâ vie drôle
et ia vie triste —

AVIS IMPORTANT

EN FRANCE Chez les kémaiistes

ta réduction des armements

Pans, 10. T H.R — Les journaux pu-

blient le texte de la note adressée par le

gouvernement français à la Commission

ponr 'a réduction des armements de la

S. D N.
Spontanément, la France .ramène" à 18

mois la durée du service militaire et. ré-

duisit a p»ès de £00 000 hommes les

effectifs de 1914. D'un .autre côté les

dépenses militaires, y compris celles de

la marine et des colonies ont. été rame

nées de 7 milliards 648 millions en 1920

à 4 milliaid* 910 millions en 1922. Est-ii

nne seule Puissance constate le Temps
qui ait proc dé depuis la guerre à une

réduction d'armements comparable à

cel e réalisée spontaaérnent à la France ?

Paris, 10. T.H H.— On dément for-

mel'ement la nouvelle américaine disant

qu'une missio i française alla en Amé-

rique en vue d'examiner un nouveau fusil

iûventé par Browning qui est destiné è

l'armée française 11 n'est nullement qaes-
tioo de modifier l'armement actuel,

Paris, 10 T.H.R.— Le roi Alexandre

de Seibie arriva à Paris et repartit pour
Londres.

Les sujets azerbaïdjanais établis à

Gonstantinople ont adressé à l'Assemblée
natiûoa e d'Angora un télégramme de fé-
licitations à l'occasion de la dernière vie-

toire kémaliste, Les Turcs de Varna et

de Z'shtoï o-t également adressé leurs

félicitations ë cette Assemblée.
Au commissariat

des travaux publics
Feyzi b°yqui avait dernièrement donné

sa démission de commissaire des travaux

publics a été à nouveau élu à ce poste
par l'Assemblée nationale d'Angora.

Le vali de Smyrne
Moustafa Abdul Ilalik bey vient d'être

nommé vali de Smyrne.
Noureddme pacha, qui était comman-

dant militaire de Smyrne sous le régime
de Damad Férid pacha, a été réintégré
dans sou ancien poste.

Avis
La Direction Générale de la Datte Pa-

bfique Or'omane rappelle aux débitants
de spiritueux qu'ils doivent, en eonfor-
mité des dispositions des articles 10 et 14
du Règlement sur la matière, s'adresser,
avant le 1er septembre 1922, aux agences
de la Dette Publique Ottomane dont ils re-

lèvent, pour le psifinent des droits de leur

licence semestrielle.

Les débitants qui ne se muniraient pas
de licence avant le 1er septembre pro-
chair, et qoi débiteraient des boissons spi-
ri tueuses après cette date, seraient pas-
sibles des pénalités édictées par la Loi.

Constantinople, le 10 août 1922.

No 31.

AVIS
La Di rection Générale de la Dette Pu

bîiqne Ottomane ouvrira mardi, 19 sep-
tembre 1922, un concours pour te recru-

tement de rédacteurs principaux et de

rédacteurs en français.
Les candidats devront se présenter

avant lundi 18 septembre, à midi, à la

Direction Générale (Division du Personnel)
munis de pièces d'identité et d'un dip'ôme
de fin d'études secondaires. Ils devront
être âgées de 18, au moins, et de 35 ans,
aa plus.
L'examen d'admiss on portera sur les

Une pensionnaire qui veut
se suicider

La nommée Vidjdan, pensionnaire dans

une maison de tolérance tenue au Petit-

Paris de G-id к uy par Arabî-Messirret,
devait aller voir l'autre jour son amant

de coeur Hussameddine, malade à l'hô-

pital.
Eda demanda une certaine somme à sa

?œ..r qui ne lui donna que 5Q piastres.
— G'f'St insuffisant dit Vidjdart.
— Possible, mais je ne peux pas te

donner davantage.
Désespérée de ne poavo'r porter

â son amant la somme qu'e la s'était

promis dê lui offrir Vidjdan vouiat se

suicider, et pour celi, absorba un verre...

de pétrole qui ne réussit qu'à lui dGnner

d s maux d'estornsc.
Vidjdan est en traitement à l'hôpital.

Aeeident d'auto

Avant-hier, One auto conduite par le

chauffeur Ohannès a renversé, à Gsdi-

keoy, un g rçonnet de 7 ans nommé Ilia

qui a eu la jambe d oite prise sous une

roue. L'état du petit est asstz sérieux.

Allégée de 16o livres
Mme Elénq demeofSnt à Tarlsbachi,

se rendait l'autre jour au cooSuidt àffléfi*
cain pour des formalités de passeport.
Rl'e avait mis d^ns sa poche 160 livres
et 9 dollars t[ i'un pick-po' ket réussit à

sub'iliser.

On dévalise la chambre d'Olga
Le nommé Нлк, qui entre tenait des re-

lations afflOorêaSêS avec une certaine
Mlle O'ga, rue Cafesli, Galâtâ,- est aoup-
çonné d'avoir dévalisé la chamb"e de sâ

msbresse. Haïk aurait notamment em-

porté une somme de 40 livres ainsi que
des pièces de $ livres et demie en or.

Quoique activement recherché, Ibïk
n'a pu encore être arrêté.

Les loo livres de Mme Duruk
Mme Duruk, d@ Guédik-Pacha, avait

lhafatale de caëtbr s0us son matelas,
une somme de 100 livrés,
Plusieurs fois on lui avait dit que C'é^

tait là une imprudence dont elle aurait à

se rfpentir.
Mme Durck n'avait voulu riën enten-

dre,
Dimanche dernier, la somme ayant dis-

pmu, M ne Duruk a dénoncé à la police
une certaine Mme Agavni — celle juste-
ment qni lui avait donné lé plfiS sonVent

le conseil de ne pas laisser les 100 livres

Sous le matelas.
Mme Aganni est en train de sub : r un

interroga'oire.
On vole ses filets

Les nommés L :gor, Vassit, Pétro et

Vouvanj de Mod «, ont été an étés сот-

me aiPefirs d'un vu! de fi et ? commis au

préjudice du pêcheur Ahm ed. rga'emefit
de Moda, La valeur des filets dépasse
rait 100 livres.

Les 3oo livres de M. Maury
Une somme de 30Ô livres a disparu

i'autre jour de l'armoire de M. Maury, à

la laiterie qu'il dirige à Pancaldi, rue

В kdji.
La police a ouvert une enquête pour

découvrir l'autetlr de ce vol. Mais, jus-
qu'ici, elle n'a donné aucun résultat.

Meurtre à Scutari
Le repris de justice Arabe-Djérall, de-

meurent à Scutari, et uu de ses compa-

gnons, Halid, s'étant p -is l'autre soir de

querede, le b au frère de Ha'id, un cer-

tain Kurde-Mehmed, voulut intervenir

pour les séparer Mal lui en prit.
Ar&b-Djemii lui porta au flanc d;ux

coups de couteau qoi retendirent par
terre

L'assassin fut arrêté.
Tandis qu'on le conduisait an poste, le

fié e de la vie ime, Ismail Dj' mil lui

dons a un coup de stylet au b as gauche
et fut aarêté à son tour.

ils se biessent mutuellement
Le nommé Kitzim, ouvrier-'.ypogra-

pha, habitant à Yeni-Sckak Ketchêdjtler,
eut avant-hier so r une discussion avec

un certain Ahmed, du même quartier.
Tous les deux étaient dans un état de

demi ébriété. Soud in Ahmed, sortant un

couteau à ressort, bb ssa Kmzim au des-

sus du sourcil gauche. A son tour Kia-

zim, arrachant l'arme des mams de son

adversaire, lui en pot ta plusieurs coups â

l'épau e et à la cuisse.
Tous les deux durent être transportés

à l 'hôpital Valide.

Des fusées qui prennent feu
Le charretier Ttvfik transportait des

fusées de Suiukli à Sofoalar, îoi^que, on

ne sait comment les fusees prirent feu,
et Tevfik se b ûla en diverses parties du

corps.

Blessé au cours
matières ci-après
lo Une composition sur un sujet gé-jj manifestations

néral qoi permettra an candidat .de faire! D,manche soir, tue Ain relier, à Bu-

ressortir son d?gré de culture et de con- j cil kiacha, le jeune Hamdi, fils du bar-

naissance de la langue française. IbierRaïf effeudi, regardait passer les

manifestants. Tandis qu'il voulait passer
du côté opppsë, il fut atteint par une

2. Une composition sur un sujet d'or-f
dre administratif, économique ou fman-i

cier. i balle de revolver. Son état ayant été ju-
« Ces deux premières épreuves, subies] ge sérieux, H a été transporte à l'hôpi ■

élimina-) tal de Gumuchs-Sou.

Ramassé sur

à 24 heures d'intervalle, seront

toires. ? _
.

3o. Le résumé, sous forme de rapport,
f
-

Ramasse sur la voie

d'un dossier choisi dans les archives de I La nuit d'avunt-bier, vers 11 heures, le
l'Administration, | fruitier Salryman, habitant à Daoud-Pa-

La connaissance de ia langue turque i cha, Брэпьк chi-Vei hanessi, a été trouvé

sera prise en considération pour le clas-; gissant sur la chaussée, près de Djelad-
sement final. ? Tchechmé. Il perdait son sang par une

Constaotihoplê, le 11 septembre 1922.
*
large blessure au flanc.

I

La Délégation Commerciale de la R. S. F. S. R pour la Proche Orient,

conformément à l'ordre du Commissariat du Peuple pour le Commerce Etranger»

en date du 24 Juillet aie porte à la connaissance de toutes les pers:nnes in-

téressées qu'aucune marchandise ne peut être exportée pour les Ports Russes

de la mer Noire, sans permission spéciale de la Délégation Commerciale.

Par conséquent, les factures de chaque cargaison, destinée pour ia Russie»

doivent être présentées à temps en 3 exemplaires avec l'indication du bateau»

s"r lequel 'й marchandise est chargée et pas plus tard que 48 heures avant le

départ du bateau.

Pour la permission délivrée, il sera perçu une taxe de 5 oio de la somme

Indiquée dans îa facture, dont Зою au profit de FlSk et 2 ojo pour le Comité

d'assistaace avx affamée
Les permissions sont délivrées pour un délai déterminé et ne peuvent

servir de garantie de la part de la Délégation Commerciale que la marchan-

dise importée eri Russie sera réalisée là-bas ; de sorte que la personne ayant

reçu la susdite permission importe la marchandise à ses risques et périls

Les Capitaines des bateaux sont prévenus par le présent qu'avant le dé-

part ponr laRbssie seront visée seulement les manifestes qui contiennent exclu-

sivement des cargaisons dont les factures ont été dûment visées par la Déléga-
tîon Commerciale pour l'importation.

Ces régies ne se rapportent pas aux bateaux passant notre port en transit»

en cas où les marchandises chargées pour la Russie sont munies des permis-

sions respectives délivrées par d'autres Délégations Etrangères de la R. S. F. S. R.

En cas contraire ces bateaux doivent se procurer eux-mêmes, sur place, des

visas leur donnant le droit d'entrer dans les Ports Russes.

En même temps, la Délégation Informe que les permissions ne seront pas

délivrées, jusqu'à nouvel avis, potr la graine, farine et le sucre

Le mouvement du port
CONSTANTINOPLE

SHIPPING & FUEL Со Ltd

Johnston Line

Le s]s DROMOKF est attendu
d'Anvers vers le 15 Septembre et char-

géra pour Bourgas, Varna, Gonstan-

tza, Galatz et Braila.
Le si s VEPAMORF (ex s. s.Win-

g t-;) est atieniu d'Anvers et Liverpiol
vers le 20 septembre.
Les sis WIL/LOMORE est at-

tendu d'Anvers fin septembre.
Prochains départs d'Anvers :

Le sjs A VIEMOliE vers le 20

septembre.
Le sis INCEMORE vers le 10

octobre.
Le ?{s WRA YMORE vers le 24

ÔCtobfe.

SERVICE DE RETOUR
Le sis PERVVIANA et WIG-

MORE en déchargement au Danube.
Svenska Orient Linien

Le sjs SULEVA est attende de la

Scandinavie vers le 25 Septembre et

chargera po*4r le ConDnent et la Scan-
dioavié.
Le sis ERLAMt) en charge en

Scandinavie et à Anvers.
Pour plus amples renseignements,

s'adresser â la Constantinople ShippiDg
et Fuel Со. Ltd., Galàîà. Hudavendighiar
Han. Tél. P. Péra ЗЛО- 11—i2.

HORAIRES DU BOSPHORE
(à partir du 1er juin)
DESCENTE
De Btiyukdéré

6 27 7 12 7 57 8 42

10 12 12 12 (zgzag) 3 12

5 12 7 37

De Yénikeuy
6 47 7 37 7 40 8 22

9 02 10 32 10 35 (Asie)
11 20 12 32 1 (Asie) 3 47

3 50 (z ;gzag) 5 32 6 15

7 20 7 57 8

De Bébek
6 54 7 12 8 32 8 35

12 59 4 14 б 58 8 29

De Beieos
6 15 1 - 7 15 8 -

8 58 9 - 10 45 11 -

1 15 3 37 4 — 6 30

7 - 7 50
De Candiili

6 65 7 05 7 40 8 40

9 40 11 25 12 25 1 55

3 4 40 6 20 7 10

8 25
MONTÉE (départs du pont)

7 h. 30 (côté d'Asie) ; 7 h. 56 (de Bé-

bek à Stenia) ; 8 h. 60 (rive d'Europe) ;

9 h. (Asie) ; 9 h. 15 (Arnaoutkeuy) ;

9 h 45(rive d'Europe), 10 h 40(Amaout-k )
11 h 15 (Asie) ; 11 h. 45 (Europe) ;

2 h. 30 (z'gzag Beïcos) ; 3 h (Asie et

Thérapia Buyukdéré) ; 4 h. 50 (zigzag
Beïcos) ;5 h.5. (direct Candilli h B-. ïco?);
5 h. 30 (Europe dir. à Yénikeuy ); 5 h30

(Asie jusqu'à Candilli); 5 h. 46 (direct ù

Arnaouth -jusqu'à Yénik ) ; 6 ho (dir.
Candilli à Beïcos); 6 h. 15 (dir. à Yéni-

keuy Buyukdéré) ; 6 h 45 (Europe jus-
qu'à Stenia); 7 g direct Yénikeuy-Boynk
déré) ; 7 h. 45 (dir. Boyadjik Buyukd )
8 h, 23 (Europe jusqu'à Yénikeuy) ;

S h 35 (Asie) ; 8 h 45 (dir. Yénik -

Buyukdéré).
Dimanches

(Descente dans l'après-midi)
De Buyukdéré

1 15 2 42 4 12 6 .12

6 17 6 45 7 15 7 45

8 15 8 57
De Yénikeuy

2 22 3 02 4 32 4 35

6 32 7 05 7 35 8 07

8 15 8 35 9 27

De Candilli
2 10 8 05 3 27 5 23
7 25 9 12 8 50

(Montée dans la matinée)
8 h. 30 (Côte d'Europe)
8 h 45 (Asie, puis Thérapia Buyukd.)

9 h 15 (direct Yénikeuy "Buyukd) ; 9h 30

(rive Europe) ; 10 h 80 (zigzag jusqu'à
; Buyuki. Mézarb) ; 12 h. (Europe)
j 1 h. 15 (zigzag ; 2 h. 15 (dir. Yénikeuy-
'

Buyukd,j etc.

LLOYD TRIESTINO
Le bateau GASTETN partira

mardi 12 sept, à 9 h. a.m. ponr Smyrne,
Rhodes, Adalia, Limassol, Larnaca, Mer-
sine, Alexandrette, Tripoli, Beyrouth,
Caifa, Jâffa, Port-Saïd et Alexandrie.
Le bateau PAJLACKY partira таг-

di 12 Septembre à Ю h a. m. pour Iné-
boli. Samscun, Ordou, Kérassunde, Tré-
bizonde et Batoum, (1ère et 2me classes
à prix réduits).
Le bateau REMO partira samedi le

16 septembre à 4 h.p.m. (ligne de luxe),
(voie canal de Corinthe) pour Pirèe,
Corfou, Brindisi,Venise et Trieste.
Le bateau CELIO partira sa-

medi 16 sept, à 5 h. p.m. pour Bourgas,
Varna, Constantza, Soulina, Galatz et
Braila.
Le bateau QUIRIHAEE partira

mardi 19 sept.
'

à 4 h. p.m.Dardanelles,
Salonique, Pirée, Patras, Corfou, Brin-
disi, Bari et Trieste.
Le bateau GRAZ partira sa-

medi 23 sept, à 4 h. p. m.(Ligne de

luxe) (voie Canal de Corinthe) pour Pirée,
Corfou, Brindisi, Venise et Trieste,

Le bateaaiGt l/COFOdpartira mardi
26 crt. à 9 h. a.m. pour Smyrne, Rhodes
Adalia, Limasse?, Larnaca, Mersine, Aie-
xandrette, Tripoli, Beyrouth,uaiffa, Jaffa,
Port-Said et Alexandrie.

Le bateauEEOPOEZS partira таг-

di 26 septembre à Ю h a.m. pour lo^-

boli, Samsoun, Ordou, Kérassunde. Tré-
bizonde et Batoum (1ère et 2më c.as e«

à prix réduits).
Pour plus amples renseignements »"&•

Presser à l'Agence générale du LLO Y О
TRIESTINO Galata, Moumhané.Télèph.
Péra 2127 ôa à ses Bureaux cie PérafPè-
ra-Palace,H A el) TéiépnAne Péra 3490, a

Stamboul, Messadet Не», T"5 ép Stam*

boul

Papayanni Line
(The Ellerman Lines Limited)

Le vapeur MARQNIAN venant
de Liverpool avec marchandises diverses
est attendu ici le 12 courant.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux agents, Doroa Brothers,
TchiniliRihtim han,Galata.

Services des lies des Princes
à partir desamediy 22 Juillet

Do pont : 8 h. 30 (direct pour Prin-

kipo) ; 10 h. (avec Gadikeoy) ; 3 h. 30 ;
5 h. 45 (Proti et Prinkipo) ; 5 h 45 (An-
tigoni Halki) ; 6 h.30, 7.15(avec Cartel et

Pendiki ; 8 h.
De Prinkipo : 6 h. 30 ; 7 h. 16 (de

Pendik à 6 h 30) ; 8 h. 15 (direct pour
le pont) 8 h. 15 (de Haiki avec Anti-

goni) ; 9 h. 10 ; 4 h. 45 (avec Gadi-

keny) 6 h. (avec Cadikeny).
En ontre, un vapeur part de Pendik ô

7 h. 30 pour Cartal, Maltépé et Djadé-
Bostani, avec retour da pont le soir à 6 h.

Service des dimanche et Vendredi
Du pont : 9 h (avec Cadikeny) les

dimanches jusqu'à Pendik) ; 10 h. (avec
Cadikeny, 1 h.30 (avec Cadikeny,) 5h. 15
7 h. avec Cartal, Pendik) 8 h. fies dl-

manches à 9 h.)
De Prinkipo ; 6 h. 30 ; 7 h 30 8 h. 16

9 h. ; 5 h 15 ; 7 h ; (avec Cadikeuy);
8 h. 45 (de Pendik 7.30 avec Kadikeoy),

En outre, un vapeur part à 7.30

de Pendik en faisant la côte d 'Asie

et il retourne le soir avee retour au pont
f à 6 heures.

Les dimanches seulement, à 11 h 30,
départ du pont pour Halki, Prinkipo,
Kartal et Pendik.

Avis
JL>Administration de la Dette

Publique Ottomane informe
le public qu'elle vient de

mettre en circulation des f ini-
i bres d'une valeur de Ptrs.
2 lj2 [cent paras.) On peut se

\les procurer auprès des dibi•

I tants de timbres.

Cons$ple, le & Sept. 1922



Pertes, pie-res de couleur
ACHAT

AU MAXIMUM
Galata, MehmedAli pacha han. ¥d

Téléphone : Péra 2429

Sous-lnteudance division-
sionnaire du С. O. F. C.

Appel d'offres pour la fourniiure de
foin el paille nécessaires aux Iroupes

du C. 0. F. C.
Jusqu'au 20 septembre 1922,15 heures,

Usera reçu par le Sous-Iaterdant Mre
Divisionnaire, des cifres pour la fourni-
tube cles quantités de foin ec paille néces-
sairts aux t 'oupss du G O. F. C. pour
assurer oomp èTement leurs b?so:ns tels
qu'île se présenteront.
La marché est passé sans spécification

de qaaniKés à fournir, dans limite de
durée et reste essentiellement résiliable
au gré de l'administration mil taire seule-
ment, avec préavis d'an mo s,

L'Administration militaire se réserve
4$ même la suspension provisoire des
effets du marché, loreqo'e le aura è
t couler teut ou partie de ses approvi-
siosnements de réserva.
Pour garantie de ses engagements, le

titulaire du marché devra constituer à
t.Ôas antinomie ou M ^knkeuy, un stock
permanent de 3,500 quintaux de foin de
y.OÛO quintaux de paille, stock? qui de-
vront être constamment maintenus à ces

quantités et devant pouvoir être repré-
sentes a toutes réquisition de l'adminig-
trat ion française.
il sera passé deux marchés distiDcs,

un pour la paille et un pour le foin.
Un cautionnement provisoire de 1000

'ivres lurques par fourniture sera exigé
de tout fournisseur autorisé â déposer des
olîrea. Ge cautionnement devra être veisé
%. la caisse du Payeur particulier du S,P.
502, avaet le jour de l'adjudication, fante
de quoi l'offre présentée ne sera pas re

tenue.
Le cautionnement déliaitif de 2,500

Ltqs. devra être versé au Trésor Frati-
gais dans un délai de 15 jours après la
notification de l'approbation du marché.
"*• Les marchés entreront en vigueur le
1er oc'.obre 1922
Le Sous-Intendant Militaire se réserve

d'examiner les conditions de capacicitê,
au point de vue de l'exécution du marché
prévu, des candidats à l'adjudication et
de ne délivrer l'autorisation d'y prendre
part qu'aux seules personnes dont les ti-
très présenteront des garanties d'exécu-
bons suffisantes pour ies besoins à satis-
faire.

Les demandes d'autorisation de iou-

missionnër devront être déposées le 15
septembre avant-midi, ne seront retenue*
que les offres des personnes autoiisées à
soumissionner
Gonstantinople, le 9 septembre 1922.

Le S}Inlendant Militaire
MARION

PROFITEZ DE L'OCCASION
et commandez de jolis costumes pendant ce mois chez le Md Tailleur
« .lu llai'ijué », où un rabais très important a lieu sur les étoffes d'été.

Vous trouverez des costumes sur mesure même â 22 1(2 Ltqs. •

Grand'Mue de Péra, Deurf-Yol-A&i, vers le Tunnel

GUARANTY TRUST COMPANY
OF NEW-YORK Щ

140 Broadway, New-York.

Capital liéserres et Profits,
Total de l'actif,

Dollars 4:2,400.090,11
Dollars 630.3Sl.3ol.92

La Guaraniy Trust Company of New-York est une Ban-
que spécialement outillée pour faciliter les opérations de corn-
merce internationales.

Elle possède des sièges à New-York, Londres, Paris, Li-
verpool» Bruxelles,Le Hàvre, Anvers,et Gonstantinople et a, en
outre, des affiliations et des relations dans le monde entier, qui
la mettent à même de fournir uu service financier des plus
complets,

Ses fondions principales comprennent ;
Garde de Titres
Achat et Vente de Titres
Ouverture de Crédits Documentaires
Renseignements commerciaux
Emission de chèques et Lettres

de Crédit circulaires.

Ouverture de comptes courants
et de comptes dépôts à terme

Opérations de change
Avances contre Nantissement
Recouvrement d'effets.

SIÈGE DE GONSTANTINOPLE
YILDIZ НАМ, Rue Kurekdjiler, GALATA

Téléphone : Péra 2600-2604 Adresse Télégraphique : «Garritus»
NEW-YOKJi PONDUES LIYERPOOL

PARIS LE HA VUE BRUXELLES ANVERS

SI ROUI
ATHINAÏ Kl

. Me Âmmyш«мГAssurance
au Pirée

Assurances contre tes risques
d'Incendie et contre les risques
de Transports marftîrnes

ей tous genres

Agents généraux à Gonstantinople :

Etienne Zleâliotti et Fils
fômerva Han No 81, 32, 86.

Téléphone Péra 947
Conditions avantageuses

Prompt règlement des sinistres

• Avis
L'administration de ia Dette Publique

Ottomane informe les intéressés et no-

tamment les imprimeurs qu'en vertu des

paragraphes 2 et 3 de l'Article 1er du
décret-ici sur le Timbre au 1er Juillet
1338 les avis et affiches sur papier distri-
bués ou affichés sont, à partir du 6 Août
1922, assujettis indistinctement à un

timbre de 10 paras.

FEUILLETON DO «BOSPiluRS» (N. 55j

Oapitai versé :

Lires 150.000000
Filiales et Correspondants

dans te monde entier

2ème et 3me GRANDE
Vente aux Enchères Publiques
Damain mercredi 13 et vendredi 15

septembre 1922, à 10 heures du raaîm,
i sera procédé à la vente aux Enchères
Publiques, de la très célèbre collection
artistique et historique appartenant à
S. E. Réchad Fouad bey

se trouvant dans son konak sis à : Stam-
boni, Dj'gal Oglou, Yéni Sokbk No 9. Der-
nè.e Divan Mouhassebat.
Cette collection unique à Constanti-

nople, se compose des objets d'arts, por-
celaines de Sèvres, de Saxe, de Vienne,
de Chine, etc., etc.

Des meubles siyiés tels que: Louis XV.
Louis XVI, Empire signé « Maigret »

«Bellangê» «Péters» etc., etc. etc.
D s bronzes signés cBarye» «Mènes»

«Frémiet» etc , etc.
Des tab'eaux de Maîtres tel que :

fAivasoveky» «Début» «Davieux» «Zo-
nvo» «Valéri» «Palizzi» «Préziosi»
etc., etc.

Boiseries anciennes, gravures ancien-
aes,Firmans de g r ande valeur historique,
e с , etc.
Manuscrits Orientaux, anciennes calli-

graphies turques, b blioihèque, etc.,ete.
La vente se fera au comptant. L'ache-

teur payera 3 ojoen ses comme droit de
criée.

Le Directeur de la vente
Chemsïa Angel

Stamboul Mahmoud Pacha
Abboud Eff. IIan Mo 2-3.

' Y. Portugal
Commissaire-Priseur

63, Grand'Rue de Péra 63 I
La grande exposition de Mardi 12 Sep-

tembre a.с sera publique de 1 heure à
5 heures.
$ -m&smv-smsmrI Ф

! Si vous avez des afiaires ea |t sucres et cafés adressez-vous JI à M. Antoine Moscopsuios \
I courtier et expert spécialiste? en sucres, cafés et riz

t,STAMBOUL, Validé Sultan Hail Jprès du pont, No 12. y
| Tétéph.St. 1881 |i Une longue expérience de |
I trente-trois ans garantit l'exé- |
| cution ponctuelle de vos |
|| ordres. î1 •

iOffres et Demandes!
MiiffheQ'NEW englisii conversa-
nUgHud TioN SGHOOL Teachers lïom
London University Diplomas-Rapid, cer-
tain progress. Tickets sold daily 10-2
and 6-11, RueCoumbaradji 147, Corner
of Hôtel Khédivial Péra.

Banque d'Athènes
Société Anonyme

CAPITAL entièrement versé: Dans. 48.000.000

ATHENES
: «BANCATHEN »

ET AGENCES

Siège Social :

Adresse Télégraphique

SUCCURSALES
EN GRÈCE : Agrinion, Andrinople, Argostoli, Calamala, Candie,

La Canée, Cavalia, Chalcis, Chio, Corfoa, Janina, Larissa,
Lcvandia, Lemnos, Métélin, Palras, Le Pirée, Pyrgos, Ilclhy-
mno, Salonique, Samos Valhy, Samos-Carlovassi, Sparte,
Syrie, Tripoliiza, Volo, Xanthie, Zanlc.

A SMYRNE:
EN TURQUIE : Constanlinople (Galata, Stamboul et Yéra).
EN EGYPTE : Alexandrie, Le Caire, Port-Saïd.
EN ANGLETERRE:Londres,No 82 Fenchurch Street,Manchester
A CHYPRE : Limassol, Micossie.

La Banque d'Athènes fait toutes les opérations de Banquetelles que : Escompte d'effets de Commerce et de Banque, Avances snrTitres, Marchandises, Encaissements simples et documentaires, tous lesPays. E ûssion de Chèques et de Lettres de Crédit simples et с r-culaires Ouverture d'accr d.tifs simples et documentaires. Ouverturede Comptes Courants simples et garantis. Garde de Titres à de prixavantageux Location de Coffres-Forts de toutes dimensior s à de condi-tions avantageuses pour le Public. Aonat et Vente de Devises et mon-naies étrangères.
La Banque d'Athènes fournit, des renseignements commerciaux.
La Banque d'Athènes reçoit des Fonds en Compte de Dépôts à Vueet à Echéance fixe.

Service spécial de Caisse d'Epargne

Commission interalliés des délégués aux questions économiquesTABLEAU indiquant le prix maximum des Denrées Alimentaires.
Valable a partir du 8 au 14 Septembre 1922.

Désignation

Demoiselle t;ès bonne famille, con-
naissant à fond français,

russe et exercée dactylographie, cherche
emploi maison de commerce sérieuse.
Prétention modestes, garantie 1er ordre.
S'adresser à l'administration du Journal
sous M. 4189

Toutes les opérations de Banque,
de Change et de Bourse

Hôpiial pour GB1ENS ET CHATS du
professeur Santour diplômé de

i'école d'Alfort. Chiohli en face d'Osman
bey. Téléphoné Péra 1477.

F arines étrangèreslrequalité
» » 2me »

Farines indigènes Ire qualité
» » 2me »

Riz Américain Bieurose . .

» Espagne
» Siam
» anglais Ire
» » 2me

Macaroni Indigène 2me quai.
» de semoule

Haricots Ychali. Ire qualité.
» » 2me »

» de Trébizonde
» Horoz . . .

» de Roumanie
Pommes de terre Mars, frais

» » » (Ada-Bazar)
» » » petites
» > » d'Italie

Sucre en p. crist. (Hollande)
» (Java)
» (Américain)
cubes Hollande

» (carrés)
Belgique
extra exrra

Ire qualité
2me »

Huile d'olive

PRIX

st.l'Ocq
Désignation j!

—

PRIX
Pst.l'Ocq

19. Savon extra extra (Kultché). 42 —

17,— » indigène extra. . . . 37 -
18,- Beurre de Trébizonde Ire qualité 175 -
io — < » 2me » —. —,

36 — » Américain Ire » 74 -
31 - » » 2me » 72 -
25 — » » 3me »

19 — Fromage blanc(Roumélie) Ire q. 130 -
» » (Ba!garie)2re q. 120

29 — » » touloum
32 - Olives Indigènes Ire qualité. . 38 -
20 50 » » 2me » 30 -
18 - » » Sine » 20 -
13 - Pétrole Américain Ire qualité 19.—
17 50 » Roumanie en vrac 13. -
13 - « Batoum «Deukmé». . 14.—

« Américain II Storck 16 -
14 50 Sel de table 10.
10 50 Viande de mouton kivirdjik . . 100

» » Daglitz . .. 100
42 - « » Karaman 100.—
38 — » » Daglitz et Gar.2e 90,—
38 - » » » » 8e 80.-
47 — » » Kivirdjik. 2e 90.—

Lait pur. . . . ... . . 23.—
— — Tahin Helvassi Ire . . . .

79 - Tahin Helvassi 2rne Patika.
74 - Oignons grands 7.
70 — » peùts . . . . 6.-
_ — Charbon de bois de Roumélie
2 75 aux dépôts i'ocque 7.-
2 — Charbon de bois Roumélie dans

ies quartiers I'ocque 7 25
Charbon de bois Anatolie aux

370 - dépôts I'ocque 5 50
320 — Charbon de bois Anatolie dans

les quartiers I'ocque 6 -

GONSTANTINOPLE 1 A шйгв
r* j n

GALATA, Gamondo Han.- Tél. Para 390-891
STAMBOUL, Pinto Han.- Té! St 1501-02
PERA, Gd'Rue de Péra, No 337.-Téi P. 3141
Entrepôts, ScuUri, (transit). Sirkedji

Pi*1ère à nos correspondants de
I n'écrire que sur an seul côté de h Gérant DjemO Siouift,; avocat
j feuW?.

Gulladja »

Bois de chauff.sec coupé Toc
ï » hum. » »

i » sec non » »

Méché et Guguen dans les dé
pôts an rivage ie tchéki

Bois de chaufT hum.non-coupé
Méché et Gurguea dans les
dépôts au rivage le tchéki
1,— Les marchsndt. en détail peuvent vendre les denrées alimentaires —

comprises dans ie présent tableau avec une majoration de 15 ojo.2,— Les marchands en détail peuvent vendre les denrées alimentaires, selbois de "chauffage rt charbon de bois excepté, avec nne majoration de 2 piastres pourles distances éloignées et de 1 piastre pour les distances moyennes.3.— Les marchands qui vendraient des denrées alimentaires à des prixsupérieurs à ceux indiqués dans le présent Tableau—même av.ee légère différence—ainsi que ceux qui ne mettraient pas d'étique tés indiquant la qualité et le prixdes marchandises, se verront punis, con-ormémeat aux dispositions de l'article IVdu Décret-Loi du 27 mai 1920il336.
4. — Les marchands qui auraient des doléances sur les prix maxmia des den-rées alimentaires, indiquées dans ie piègent tsbleaa, peuvent s'adresser directe-ment à la Section de. Ravitaillement de la Préfecture de la Ville.pâtisserie à Yénikeoy près j 5.—Pour toutes plsin'es contre les marchands en ce qui concerne les prixdu débarcadère. S'adresser : ,jes (jenrées alimentaires, i'honoiab'e public est prié de s'adresser à MM. lesà l'adminisHation ou à la pâtisserie i Commissaires adjoints de police ainsi qu'aux Agents, de la Sec tion de Municipalitémême à Yénikeuy. | respectives, psr qui ieur plainte sera prise en considération, Jmmadiatement.

auto «Gh vrollet», en très
bon état. Elle se trouve au

Grand Garsge au Taxim, où l'on peut la

visiter à toute heure du jour. Pour la
vente, s'adresser à l'administration do
«Bosphore».

vendre

L il il

allure. . Un saut désespéré la jeta sur i
le trottoir...
Le dernier caisson passa, frôiant

De quelle compréhension étrange
s'illumina a'iors le cerveau obscur de
l'animai ?... Mais, à ce moment pré-

ses jupes. Mais un cri de douleur, fciS où Pauline, hypnotisée par l'atti-

LUS BALLES

Henri

FAR

GALLUS
mil '

(Suite)

Se|caivfiiie d'une amante

XIII

... Elle élait donc parlie, ia pauvr
errante d'anieor. du camp deChâ-
Ions, pour atteindre Sedan.
La fin da la première é'ape de son

nouveau calvaire l'amena à Semide...
Uce naUnn abandonnée fat son gîle
pour la nuit... Dans l'après-midi du
lendemain, elle parvenait à Vouziers.
Comme elle traversait cette vide

У

pr st édy vaincue, elle fut surpris?
au tournant d'une rue par une batse-
rie d'artilu rie qui débouchait a ioute

derrière elle, avait retenti... La chien-
ne avait roulé sous les roues d'un

affût, et la pauvre béte s'était relevée,
une patte à demi broyée... Eiie était
venue gémissante et toujours câline,
«e coucher aux pieds de sa maîtresse
soulevant péniblement ie membre
meurtri...
En face de cette douleur d'animal—

qui semblait demander pardon de
ses phiintes — un désespoir fou s'em-

para de Pauline,.. L'Aisne, à vingt
mètres, couiast indolemment, encais-
sée entre ses quais .. Eue la contem-
pla longuement,., et soudain, devant
ses regards vacillants de lassitude-
physiques et raora'es, passa ia vision
de la Moselle bleue, ifi-bas, vers

Epinal lors de ses premiers chemine-
menfs...

— Viens, ma Feuille !... murmura-
t-el'e farouchement.
Clopin-clopant, la chienne la su:-

vit. La jeune fille s'arrêta au bord de
la rivière frissonnante sur laquelle

; couraient des tons changeants de ve

iours...

épouvantables. Malgré sa souffrance, ) lier de choses connues et ne troublait
elle reprit sa roule, et, à la pre-. pas le silence gris qui, autour d'elle,
mière source rencontrée, eut encore j l'enveloppait de toute son ouate im-
ie courage iharitable d'oublier sa palpable.
propre misère pour renouveler les j Dans ce silience, ehe allait toujours,
compresses froides de Feuille. ' cherchant instinctivement à y en
Ainsi, durant tout le jour, traînant ; foncer de pins en plus IWons-

ses jambes atrocement lourdes, dontjcience de sa délre?rie, comme on

chaque pas retentissait dans tout son p'onge, ait creux d'un oreiller,
ventre, en coups de poignard, elle

^ une bouche crispée .. Et Feuille, effa-
avança, butant, tombant, le cerveau

? ree de la grandiose solitude, clopi-
le cœur rompu, les yeux ; nait sur ses talons, à chaque pas

j plus lents... Elle allait... Elle allait !..
ne... Elle sourit pour se mentir ai Elle ne savait plus où elle allait...) ,..

,,.

*
... 1 .

,, .

„
. ,. i Elle alla jusqu'à la limite de ses for-lie -menue et a J intelligent animal tplus pourquoi elle se trouvait là... t

. .
,, r . I , ■ . -, i .. cesviiales... Au moment de s écroulerMais non, ma FeuTlié, dit-elle en'plus pourquoi ede avait quitte !e nid

, . , . ,, ...
, j , t , "... , , , , , , au sol, un eciair de raison lui repleurant .. Mais non !.. Je voulais,douillet et tiede de sa chambre btan-
tire sur ton 1 che de Vesoul ..

rance invincible de l'eau, se penchait.,
se penchait, e'ie se "seuiii tirée par
за jupe .. Arc-boutée' sur ses trois
pattes valides, Feuibe s 'opposait...
Feuille pleurait, oublieuse de ses

souffrances, par de petites plaintes de
tendresse. .

|La raison et l'énergie, en éclair,fen feu,
resurgirent dans Se cœur de Ра-.П-! voilés...

tout simplement nm
« vint.

un éclair
Un sursaut de tous ses

bobo des compresses d eau froide ? E le allait . ne voyant plus rien en
, ,

{T p ■

" I
, . .

,. ,ches proches, elle marcha vers unvoyons, fais-moi voir cette pauvre ei e-mème, tous зез souvenirs abolis t . . f r: ., ,
F

abri de fagots encore feuillus.. Ellepapal te ! .. i par laneantissement de sa volonté.. . .

âl
.

r,. , v •

• . Uy , , ., , , 's y abattit sur les genoux..Et la chienne, rassurée, avait ten- Elle allait... ne voyant pas que ie
i

J

du sa pauvre popatte endolorie. . ; crépuscule tombait épaississant i'om- Une douleur poignante irradia de
Dix mi un tes plus lard, suivie de bre qui se traînait sous les arbres de

la brave bête qui gambadait joyeuse- la fo êt ou elle cheminait... Eue
ment sur trois pattes, Pauline cher- allait... et e'était presque exquis, in-
chah un refuge pour ia nuit. Eue le fmiment doux tout au moins, celle
trouva hors de 1 a vi lie, dans un han- privât on de sensibi ifé subjective et

gar abandonné où moisissait ùft peu obj'ec'ive... Le froissement des feuii-
de paille... Elle s'éveilla, le lende- les d'automne, sous ses pieds, était

: ma n ; avec des dou eues d'entrail'es caressant comme un murmure /ami. Feuille, hagarde, s'était précipitée

clés la raidit et. agrippée aux

mue-

bran-

ses entrailles jusqu'au trefoqds de
toutes ses moelles. Un cri sirrhu-
main jaillit de sa gorge et peu, à peu,
à mesure qu'elle perdait connaissance
se mua en un râle continu ..

sur le corps de sa maîtresse .. A grands
coups de langue", eiie essaya de lara-
nimer ; mais ni ses caresses, ni ses

gémissements ne purent l'arracher
de sa !orpeur.
Alors, lugub'-emenf,désespérément,

elle se mit à hurler à la mort... Le
cou tendu, le museau relevé, face aux
étoiles qui. l'une après l'autre, ou-
vraient dans le ciel sombre leurs yeux
d'or, elle hulula longuement... Au-
dessus des grandes futaie? immobiles
ta lune parut et, sous les branches à
demi dépouillées, laissa tomber sa
c'arté bleutée. Feuille, immobile sur
ses trois battes, continua ses lamen-
tations sinistres...
Soudain, près de l'abri rustique,*

une ®oix d'homme retentit :
— Quoi qu'y a donc, mon chien?

demanda-t-eile.
L'animal répondit par un sorpl

grognement de colère... Deux ombres
s'avancèrent prudemment...

(à suivre)


